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Loin      de  qui la 


p  g     P  p  i  p  p  p  i   j 


m 


pt 


* 


Loin      de   qui 


la     vie  est  sans  prix! 


Ah! 


pourquoi  lais . 


h  sa 


7    7    .5 


^^ 


:2eeêe± 


P^f 


;£ 


£ 


vie  estsànsprix!  Ah!    nelais.se  pas 


s'en .  fuir  ton  prin.temps 


Sans 


usus 


m 


^ 


'/ 


w^ 


^=^=s 


« 


* 


fuir,  au  prin  .  temps , 


Le  tendre  a.mour  . 


qui 


^m 


SE 


^f 


M  P  p 


*=* 


a. voir  vi.dé 


la        cou. pe  que  tend 


Le  tendre  a.mour . 


qui 


^ 


r~UJUJ  m 


=f=r 
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/- 


F  l  P  P  PiiJ 


py*?  ipp*g  eu 


Nelaissonspas. 


fuir  le  printemps 


mt  r  jte 


Sans  a.voir  vi.dé 

a  ,  m 


là   coupe  quïltend! 


h^piii-f-ifOin^^^^ 


p^ff 


Nelaisse  pas 


fuirton printemps Sansa.voirvi.de la   coupe qu'iltend! 
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fe=e 


mi 


W       \  p- 


mr 


A  .  vec 


toi, 


là    -    bas! 


$F=? 


1 


ÉiÉ 


P      » 


pas    A  .  vec  moi ve 


r  rrrrrr 


EEi 


nir  . 


Là 


bas!      Là  -   bas! 

3 


fFF 


*^& 


^f 


=^ 


pif  r  [[[CET 


"f 


m 


%3= 


^m 


f^m 


(Le  souvenir  de  ses  fiançailles  revient  à  sa  me'moire) 


ppËlg 


ffjEf 


Lamoisson  des  chauds  dé.sirs, 


J. 


#    1= 


Quandpourrai-je  la  cueil.lir? 


--  ,af: 


I 


i 


=â 


a 


m* 


m 


mm 


S' 
V 


(Elle  1  écarte,  et  regarde  de  nouveau  Jozsi,   Peu  à  peu  elle  a  gravi  les  marches,  arrive'e  sur  le  perron, après  un  dernier  regard 
Harpe 


très  long,  elle  pénètre  dans  la  galerie.) 


h 


\    i       ï 


r\ 


* 


jrijjl  £&$k  i 


r> 
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(ZORIKA,  ARANY,  LILIA,  JOZSI,  JONEL,  KAJETAN,  DRAGOTIN,  CHŒUR1 
LILIA:  (<  Ça  prouve  qu'il  veut  m'épouser!  J) 

(Musique  de  Tziganes  sur  la  scène) 

Allegro  ** 


g  ®zj  H  0 


f 


s 


^ 


¥=■ 


S:        3S:         #         #  ï:        S:         #         ^ 


fT¥~r 


2:        *         » 


# 


é 


g^/Lry 


Tiv-jcrCjqn 


5^= 


ap 


I 


tt 


t~Z 


*      9       s:      a:  -*. 

>      >       ■»      »  > 


#       # 


Jeunes  Gens  et  Jeune  Filles,    (Tous)    Vive    Joiiel! 

Vive  Dragotin! 

Vive  Zorika! 

Vivent  les  fiancés! 

w 


* 


mm 


^J-^-t- 


en 


l|pp 


m 


%/  v  v  rj 


f¥< 


ft=ffi 


s 


rWI 


T 


ï    5 


'JJJJ 


a:        a: 


S 


tfi?ci,ttû'ta,pg 


^ps 


g 


* 


i  i   ^   I 


î     3 
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L'istesso  tempo 

DRAGOTIN 


S 


sa 


:v 


r—m 


Se  tre  .as  .  ka,      mes  chers  hô  .  tes! 

Sop.  Alt 


à 


ÉPÉ 


mm 


m 


M 


Se  tre. as  . ka. 


ÊPÉ 


Ura.go.tin! 


Se  tre. as  .  ka. 


^^ 


Pra.go.tin! 


g 


Wî 


Basses 


Se  tre. as  -  ka, 


^^ 


Dra.go.tin! 


Se  tre. a s  .  ka. 


œz=r 


Draugo.tin! 


*ir3z 


I 


L'istesso  tempo 


gSfc 


9 


iÎHt 


/T\ 


O 


"t. 


llegTO   non  troppo      JONEL  'a  Dragotin) 


%=^- 


m 


î 


Ë£f 


»  Qo       (va      ...  I-.,         T,, 


>C\ 


r\ 


Cher  beau     pè   .    re! 


B^ 


Se   tre. as  .  ka.  Jo 


Ê 


INI 


nel! 


g 


/T\ 


^s= 


fâ 


Se    tre  .as  .  ka.  Ju 


g     g    I   |      g     g 


nel! 


£= 


^ 


Œ 


ëa 
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ARANY  (a  Dragotin) 


MF^ir    * 


i 


Fé-li-ci.ta.  fions 


JONEL 


Pi 


j  g  F 1 1  r   r   m    | 


Br 


È 


# 


dragotin  <à  Arany)  Mais  on  donc  est  -  el    .    le , 


Mon  ai. 


ïi 


m 


Grand  mer .  ci  ! 


i 


mm 


-mm 


P 


rjllimj 


a: 


g^ 


g 


ë£ 


flfluWiFil 


ï3É 


A 


E^ 


u-j 


s 


I 


.  mée? 

Sop.  Alt 


r     F  P  I P  P  p  y 


Trois     fois 


vi    .     ve   la 


bel -le    fi.  an  - 


m 


^m 


cee! 


Hon.neur 


Trois    fois 


vi    .    ve   la 


bel. le    fi. an 


S 


^=m 


Hon.neui 


^H=jF 


Trois     fois  vi    .     ve   la      bel. le    fi  .an 


^m 


+  &*  p 


CJLFiJin 


* 


gEÊ 


Hi 


â 


nninninn 


n=*- 


V         w 


m* 


fr-rg^rf 


fcff 


M^ 


à  ton  choix  ! 


Honneur 


à  ton  choix! 


Sonneur  à  ton 


choix! 


&r^i 


g  FTpr 


^g 


H^ 


à  ton  choix  ! 


Honneur 


à  ton  choix! 


Honneur  à  ton 


choix! 


«3 


tfe^g 


£ 


r  i?Mr   b 


Se 


cee 
8 


Honneur  à    ton     choix! 


Tu     se    _     ras    très  heu.  reux     sur  ma    foi! 


IL 


SE 


e. 


^ 


ffPfi 


i 


M.  E    200 


30 


Allegro 


(Tous)    Vivent  les  fiancés!  etc.  etc. 


É3g 


M 


& 


t^^ui^ 


n^tïs:^ 


^ 


« — « 


Allegretto 


LES    HOMMES 


I p r  r  i  I  feg  F  p  i  r  pr  J  i  p 


fin 


I  ^a-^a 


El.  le  porte  un       rameau  d'églan.ti. nés,    Ga  -  ge  de  bon    .   heur. 


S 


p 


tt 


Basses 


■;:  a  r   r 


1 1  g  g 


s 


£^j 


En .  fan.tine 


?l 


W 


S 


# 


El.  le   porte    un  rameau  de.  glan.ti .  nés,      Ga  -    ge     de    bon     .     heur.         En.fan.tine 


m 
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jO\ 


Allegretto    moderato 


Hf  H 


&-*- 


Et    mu.ette,  elle  at  tend 


É 


-/tn 


gEEf 


Et   mu.ette,  elle  at     .     tend  ! . 


Allegretto  moderato 


# 


rs 


k* 


g^k 


JPijfiiffli 


f 


f7\ 


^ 


&E 


JONEL 


jlff    «JlJl.fr 


Vers  moi  tu  t'a.  van  .ces,  te.nant    Dans  ta  main      La  fleur  de       le.glan.tier 


é.glan.tier        Denosche 


I"  Ji  -h }l  pTTOJ  I P  ï  I  yp  QTp  É  p_^l^ 

Et  toi  même,  en  ta    fié.  re  beau  .  té,     Da.rais       sauvaae.ain  .  si   Que    l'est       La  fleur  de: 


Et  toi  même,  en  ta   fié.  re  beau,  té,   Pa.rais       sauvage.ain  .  si   que    l'est       La  fleur  des      haies. 


$ 


fp  j  F^î+^y^-fT^ 


f-~-~~JL 


m 


p  M  I  I  ir-p  ;  ^  p  i  p-  fcp  ?  p  p  i  r 


* 


Las!  comme  un  cœur  sans     a      .  mour,      Et    com.me   des         le.  vres   vierges    de    bai    .     sers, 


gmm 


¥ 
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>  J'  D  M  Ê   If    Jl  J^!  Jl  l  J'  P  P  Jl  J^ Jl 


Elle    est  sans  par.  fum,  ton   .    jours      La    pe  _  ti  .  te        fleur     du    saii-vage  é-  glan    -    tier! 


* 


FrfTTt 


T 


S 


p 


&=• 


r  p  h  r  m  i  P 


^ 


t 


p  'J  ^ 


Don.  ne  moi   donc,  sans  re.gret.ees       fleurs,  Je   veux  te    faire  un  plus  doux  ca    .    deaii; 


I 


i    J    fi 


ut 


*3È 


s 


^ 


TvgCj- 


3 


rf# 


É 


I 


^ 


«LAQ 


r 


^ 


£ 


j  r  Mir  HFir 


f.  r  |  J  J' rr  I  r 


P  lJ    '    P1  "    '=? 


Prends,  en   é  .  than.ge    de     ton  ra   -    meau,  Ces   ro.ses.    auehaud  par.  fum  ca.jô  .  leur! 


m 


,a 


im 


£à 


5É1 


s 


tP^ 


* 


13e 


r 


« 


a 


i 


B, 


ii 


^ 


i  -»Q 


^ 


^~r~J- ^' i  r  r  i-H^'i  r.  ir  M  ipp  iJ  J|J'i  ê 

Lais.se  ton    cœur  pour     moi    s'entr'ou  .vrir,       Et      tu  vas,     tou    .     te,      té.   pa.nou    .    ir 


# 


TBf 


f 


3E 


P 


n 


M 


n 


w 


p 


:3 


f 


W 
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* 


filÉl 


* 


«1      * 

Ah!    prends  ces 

LILIA 


^ 


£^ 


^ 


ro   -    ses,  re 


veuse    en    .     faut, 


âÉ 


ËËÈ 


£=Ê 


Ah!    prends  ces         ro   .    ses.  rê  -  veuse    en 


fant, 

JONEL 


'^^ 


r\ 


m 


Pour    que    l'é    .      té       succède 


KAJETAN 


S 


S 


^ 


fe 


Ah!    prends  ces 

DRAGOTIN 


ro   -    ses,  rê  -  veuse    en    .     fant, 


ÉÈ 


^È 


^=^ 


i 


Ah!    prends  ces 

a    Sop.  Alt 


ro    .    ses,  rê- 


veuse   en    .     fant. 


lEÉi 


fsfs 


^^ 


I 


Ah!   prends  ce 

Tén. 


ro  -    ses. 


re  .  veuse    en 


fant. 


^ 


^ 


^^ 


m 


Ah!  prends  ces 

Bas? 


^ 


ro   .    ses. 


re  .  veuse    en 


^ 


fant. 


rit. 


au     prin     -     temps! 


$ 


l  j  i-  jy  ?  m  i  gi  i 


i» 


"# 


gE 


jj  a  tempo 
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ZORIKA 


Vers  toi  je    m'a.van.ce.ie.nant  Dans  ma  main,      La  fleur  de       fé.gan.tier       De  nos  che  .  mins, 


Ji^P  g  P  P  P  I  g  p  P   ^  g  g  P  I  p  Jl  P    ■?^'-flp^ 


Et    tu  dis  qu'elle  est  sau. va  .ge,     ma  beauté,        Sauvage  ain  .   si   que  l'est      La  fleur  des      haies! 


H  F  p  p  ir   mppiM  Q^ 


^ 


Mais  mon  cœur  est  plein    d'à   .    mour,     Et    ma   le- vie       vierge    a     soif de    bai   .     sers; 


$ 


» F 


ns 


m 


"if\ 


<r>:*=: 
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F  m  r  r 


J    -h  É  I  J    |  fa 


Est  -    ce   bien      toi       qui    de  -    vais     ve 


nir 


Pour    par,  fu   .  mer  mon  tel 


g  Mr  m 


É 


^ 


t=*t 


a  .  ve    .      nir?      Dois-je   en   ta      main    lais.ser       ce      ra      .      meau? 


Dois-je,en    é 


I* 


^a 


âg 


5È3É 


s 


f=^i 


f^ 


jl^cJ» 


ffMM 


ÉiÊ 


^ 


{^ 


F 


Ê 


e 


^  J^  1  r    A  J) 


?^£ 


3=Ê 


^ 


.change,  ac.  cep  .    ter     ton      ca  .    deau?     Puis  -  je    lais,    ser     mon       cœur  s'entr'ou    .    vrir, 


I 


t 


m 


m 


n 


m 


r — =: 


m 


%m 


•r 


n 


Éê» 


j  j-  j^ 


ï^£ 


3^ 


ï 


^^ 


Puis,  je,  pour        toi,      tou.ie,         m'é   .    pa.nou     .      ir?  J'ai    peur  des         ro   .   ses 


i 


m 


uf*r 


m 


p      3   3 


p 


^ 


^^ 


5r 


77 


^T^  ^  i  r    1 1    m'  i  r   |i  ,!  | , 


que       tu     me  tends...         L'é    .    té     vaut    -    il         t ou .  jours        le        prin    .      temps? 


NI 


rri 


w 


s 


77 
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pm 


Lais.se  ton  cœur    pour      lui       s'entr'ou  -   vrir,      Et       tu  vas      ton    -     te       té.  pa.nou. 


LILIA  (à  Zorika) 


^ 


S 


p  |  pnr  m  J  J'|J 


^=fe£ 


^ 


Lais- se  ton  cœur   pour      lui        s'entr'ou  .  vrir, 

KAJETAN    (à  Zorika) 


Et       tu  vas      tou    -     te      t'é  .  pa.nou. 


tÉHHÊ 


m 


p  f  i  r~im  i J  ^ 


p^p 


*^£ 


Lais.se  ton  cœur   pour      lui       s'entr'ou  .  vrir. 

DRAGOTIN  (à  Zorika) 


Et       tu  vas      tou   .     te       t'é  .  pa.nou. 


pH^ 


1 1 1  p  i  r  MifMij  ^ 


a  '"''    r  r 


Lais.se   ton  cœur   pour      lui        s'entr'ou  .  vrir.       Et       tu  vas      tou   .     te       t'é.  pa.nou. 


Sop.  Alt 


m 


m 


teÊ 


mm 


^ 


cœur   pour 


lui       s'entr'ou  .  vrir, 


Et       tu  vas 


tou    .     te 


te  .  pa.nou. 


m 


m 


mm- 


lui       s'entr'ou 


vrir. 


fj    |    g  g 


« 


Et       tu  vas 


^£ 


ton    .     te 


i=fe 


t'é  .  pa.nou 

mm 


(Violon  pclo  derière  la  scène) 


(Zorika  écoute  le  chant  du  violon 


wm: 


î 


S 


m 


sa 


î^5 


S 


SjS=î 


¥ 


ft 


rT? 


1 
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^ 


^ 


m 


^a^ 


Ah!  prends  ces  ro  .  ses,       rè    .    veuse  en  .    fant. 


Que  si.gnLfie? 


^ 


ËÈ 


jggg 


^ 


.   ir,         Ali!  prends  ces  ro  .  ses.      rê    .    veuse  en  .   faut . 


Que  sLgm.fie? 


JONEL 


S 


Que  sip.ni.fie? 


ÉHÉ 


m 


^S 


^ 


ir.         Ah!  prends  ces  ro  .  ses,      rê    -    veuse  en  .   fant. 


$=£ 


m 


g^^ 


hMJU 


^^ 


r  r  u 


-  ir,         Ah!  prends  ces  ro  .  ses,      rê    .    veuse  en  .  fant. 


Que  si-giii.fie? 


m& 


^ 


^mm 


3 


^ 


f 


ir. 


AJi!  prends  ces 


ro  .  ses, 


rê    .    veuse  en  J  fant 


Que  si.gni.fie0 


?JwN 


e 


Heëê 


Ali!  prends  ces 

>  g  F 


rê    -    veuse  en  .    fant 


Que  si-gni.fie? 


iHHf 


?"p  p  p  r 


(D'un  geste  orgueilleux,  elle  lance  son  rameau  dans  les  flots) 


animât  o 


m 


-é     * 


I 


m 


# 


/ 


e 


T~    ^ 


^ 


^ 
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T-j^-fr-* 


Ji   j>  J''   I   § 


? 


Quel  .  le       non     .      vel  .  le      fan .  tai      .     sie? 


Allegretto 


É 


ZORIKA  (ii  Jnnel  d'un  ton  hautain) 


>  1 1  g  i  j^  li 


p 


P¥ 


a  s 


Mon  père    à 


vous   nie     fi  .  an     .    ca 


c'est    bien. 


n 


m  1 1 


9 


^^ 


2Ér 


P 


se 


Si 


P^§ 


^^ 


^m 


y — r 


fF^ 


-3- 
-4- 


Moderato 


Moderato 


fes 


r  ;    •    j'>  j'  jUiittJ   ?   » 


ï 


=£ 


Je       suis      vo  _  tre       bien! 


(Violon  solo  derière  la  scène) 


Mon 


Moderato 

^5 


J"P    «JP 


M.  e.  aoo 


39 


m 


T\ 


O 


^ 


*C\ 


por    .   te 


Jo.nel? 


JONEL  (avec  une  légèreté  voulue) 


(d'un  ton  rêveur) 


-*-^  F    g   p  p 


fil     i  r  t  <rui   r      | 


-¥-=- 


Et     pour,  quoi    pas0 


Qui        sait? 


(avec  amertume) 


I     [?'  PP  ? 


(Il  jette  son  bouquet,  et  le  piétine) 


/T\ 


(parlé) 


J: 


£ 


qu'est-ce  que  j'ob_  tiens? 

>-  >-  ir>- 


Rien! 


S^* 


M.  E.  200 


40 


Allegretto 


ARANV 


1 1  j  |  ^  j   i^^^ 


m 


m 


1.  Pour. quoi  cet  air  cons.ter.np.  Cet  .te   mi. ne,  ce  long  nez? 

2.  Mais  sou  .vent  ce  flam.be. ment  Ne  du.re  pas  très  longtemps 


%p  I  I 


S 


^#s 


s^ 


s 


a  .  *    ■  — « 


(M*1  m 


-t?—    -T 


* 


fTf 


'»/: 


1 


I   ^r  pitr  f  ;'  '  ^  i ;i  j>j''  p  J  i  -ifriH^  p  p  p-f^ 


Pour  un  rameau  qui.dans  l'eau, Oie.  mine   au  dos  Moi.ré  des  flots! 
Il    est  ton  d'a.voir  sur  soi    De      quoiNour.rir  ce  feu  de  bois! 


Au   Di.ablecessi.ma.gre.es, 
Et    voi .  là  pourquoi  la  femme 


infrnni 


m 


ï^*3 


m 


^fef3 


-U 


fn,n  ± 


5 


S 


l 


Ces     cou  .    tu  .  mes     su  .   ran  .  ne   .  e: 
Est      co  .   quet  .  te    corps    et        à   .   me; 


fou  .  te      fem.  me   peut,   sans    ça,  Mettre 
Com.nient  pourrait  -  on,    sans    ça,  Mettre 


M 


œ 


1 


i 


$ 


^ 


nfni 


^ 


M   i   i  &Q=à 


M 


TT 


ê 


S 


M 


i^* 


un  homme  au     pas 
un  homme  au     pas 


a    tempo 
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Animato 


P"  P  P  P  P  J'^ 


(j-.  Elle    a  plus  d'un  tour  en    son  pe  .  tit  _  sac. 

El  -  le  sait  ré.pon.dre  du  tac     au —         tac, 


Pour   donner   à   l'homme      l'a.mou. 
Et      connaît  les   fein.tes     et     leur:- 


ÉfcÉ 


V  Ls  ^ 


Wm 


UU  LE_Lf 


p 


m 


i 


^ 


ifeb 


^  I  P  j|P  |  p  I  p  iiJip  »r  p  |  É 


reux 
mie 


trac, 
mac! 


feS 


Le     roulant  dans  la    fa.  ri.  ne      D'un    sourire   ou    d'u.ne   mi  .ne, 

L'homme  est  u  _   ne    ci  .  re   mol  .le,      Un      re.gard,  queLques  pa.  ro.  les 


psé 


g  i  a  g  }c  j 


ra^^Hri 


j 


»/ 


i 


* 


p^p 


«* 


ii  j     1   J^^a     I   É    lij,i 


A.  près 
Bien  vite 


&m 


quoi,     elle         en  fait 
il        s'ef    .    fondie.il 


Ce       qu'il 
fond     sous 


lui- 
nos. 


£ 


em 


! 


f 


plait! 
îoiffts! 


UT9  T 


c 


5tt 


I 


1 


|fa 


P    "P     I    ''F    g     p     lp"     lli'p    |     p    >p    HJLJl 


Car 

Cet 


ce  n'est  qu'une  al  .  lu  .   met  .  te 
te  si      char. mante  em  .  prein  .  te 


Qui  s'enflam.me      par     la       tè   .   te: 

Tous       vous  L'af  .  fron  _  tez     sans  crain  .  te; 


(1)  L'interprète  ayant  choisi  entre  ces  deux  versions,  chantera  la  même  les  deux  foi 

M.E.200 


4a 


Rien  qu'un      frù    .    le 
Mes.  sieurs       il        vous 


ment, 
plaît 


*=^3 
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(Les  Tziganes,  restes  les  derniers,  rentrent  aussi    dans  le  château.) 
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*  N°  4.   Duo 

'LILIA,   KAJETAN) 
KAJETAN:  «Je  suis  très  obéissant» 

(Pendant  ce  duo.  effet  de  coucher  de  soleil  dont  les  derniers  rayons  éclairent  encore  la  foret.) 
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(Coquette,  se  bouchant  les  oreilles) 
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n  ce  moment  op-por-tun,  En.cor!  En. cor    un! 
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DANSE    PANTOMIME 


(En  dansant,  ils  reculent  ensemble  du  coté  du  parc.) 
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MELODRAME,   DUO,   ENSEMBLE  -  SCENE,  TRIO,   SCENE 

(ZORIKA,    ARANY,    JULCSA,    JÔZSI.JONEL,     DRAGOTIN,    NIXES,  CHŒURS) 


JULCSA:<<-..seule  avec  cet  homme?» 


Moderato 


zorika.    Le  temps  de  lui  dire  ce  que  je  veux  qu'il  joue! 


julcsa.  (.bas)   Prends  garde,  Zorika le  feu  d'enfer  est  dans 


ses   yeUX,  et  le  diable  se  cache   au   fond  de   SOn  Violon.     (Elle  se  retire  lentement,   non  sans  se  retourner  avec  inquié 
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tude.     Avant  de  disparaître  elle  se  signe.) 
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(Zoiika  et  Jôzsi.  immobiles,  se  regardent  de  loin) 

fi 


(Les  fenêtres  du  château  s'illuminent) 


M.K.  2  00 


67 


Allegro 

ZORIKA  (à  mi-voix) 


KË 


Res    .   te. 


& 


(il  vu  pour  sortir) 


mbras.ser     Votre  fi.an  .  ce,  Faut-il      que  je 


SÈEE 


l'heu_re  d'embras.ser 


Faut-il      quejel'ap       .      pel  -  le? 


(plus  fort) 


T-T-rS 


m    i    ■> 
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Va-t-en! 
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Re  .viens!.. 
molto  animato 
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ME.  200 


6K 


(Zorika  s'approche  de  Jôzsit  et  lui  saisit  la  main) 
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(souriant ) 


Tu  es,  Jd  _  zsi,un       mai  .  tre;  Quand 
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Je  le        veux  bien 
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f±S 


Vers  des  ho.ri.zons     que  je    veux connai    .    tre...   Fais       moi     li.bre,    lLbrecomme    toi!. 
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SE 
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(balbutie,  haletante) 
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Coin .  me   toi  ! 


JOZSKla  guettant  de  l'œil) 


Par  .  le  plus  bas,.-- Et  ti.re 
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Vous  ne  l'aimez  pas  ? 
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Allegretto 
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»MMf?e 


À    déJaut  de      lui,       En  ai. niez-vous  un  au    .      .      .     tre? 

Allegretto 
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(à  mi-voix) 
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Qui       sait?. 
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Allegro 
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Quand  l'amour    luit!... 


D'abord     fais-moi 
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Trouve  des  chevaux. ..   A  l'aube,  quand  ceux-ci, lourds  de  vin, 
dormiront,  reviens  me  trouver  ici....  nous  partirons  loin.. loin!. 
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Allegretto  moderato 
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m'as  dit  qu'il  ex  .   is   .    te,  Là  -  bas.bienloin  d'i    .    ci,       Sous     un  ciel  d'a.mé  -  thys  .  te,  Un 
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dent.Cà  .  lins.pressants,pres.se's! 
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Moderato 
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ses  : 


Au  doux  pa.  _ys   des    ca  .  res  .  ses 


Jeveuxmain.tenant    cou. 
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Audouxp'a.ys    des    ca  .  res  .  ses  Jeveuxmain.tenant    cou- 

t 


Moderato 
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C'est  autemps  de  la   jeu.nes.se  Qu'il  faut  moissonne^-   les  fleurs    de  nos  dé 
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f 


C'est  autemps  de  la  jeu  .  lies  .  se 


Qu'il  faut  moissonner  les    fleurs    de  nos  de'. 
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Jôzsi   veut  attirer  à  lui   la  jeune  tille  qui  tressaille,  se  renverse  les  yeux  clos,  puis  se  dégage  et  court 


r 


Sirs! 
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SE 


sirs! 
animato       ' 
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Ép 


il 


jusqu'à  la  premièie  marche  du  perron.     La,  elle  s'arrête,  lutte  un  instant  contre  elle  même,  se  retourne  du  côte  de  Jôzsi: 
celui-ci  l'a  suivie  d'abord,  puis  s'est  immobilise  en  un  geste  passionne.  Anxieux,  il  semble  deviner  ce  qui  se  passe  en  Zorika- 


Allegro 


molto  animato 
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Aussitôt  qu'elle  le  regarde,  il  lui  tend  les  bras.  Zorika  presse  convulsivement  la  main  sur  son  cœur.  Jôzsi  se  rapproche  dou- 
cement et  semble  fasciner  de  son  regard   Zorika.    Celle-ci  attire'e  comme  par  une  force  invincible,  fait  un  pas  vers  lui,  et 

presto 
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m 
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dans  un  geste  d'abandon  se  précipite  dans  ses  bras.    Leurs  lèvres  s'unissent.    Pendant  ce  baiser,  Julcsa  apparaît  sur  le 
côté.    Elle  les  aperçoit!  joint  les  mains,  se  signe. 
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julcsa:  Dieu  vous  assiste. ..Treize  coups  retentissent! 
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JULCSA  (entraînant  Zorika)  :  Viens! 


(Zorika  se  jette  au  cou  de  Julcsa) 


(Sortie  précipitée  des  femmes) 
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SE 


fli  itW 
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Cris  dans  le  château:  Eljen!  Eljen! 
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(Entrée  d'Arany  et  de  Dragotin) 
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Yi-te,     Jo    .    zsi,  ser    -     vez-le    chaud! 
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Ce  Jo  .  zsi     je  l'ai  fait  chercher  tantôt  Dans  mon  chà  . 


Mais  ma  très  chère  Aranv.   mabelle  a  -  mi .  e 


uj  prn 


m   m 
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ARANY  ta  Jozsi) 


ÉËÉ1É5 


p  •>  :>  a 
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Ta    voix  est  dou.i 


la  part) 


m 


? 


Ah!    le     fat! 


t. elle  lui  donne  (Jozsi  lui  baise  la  main 

sa  main  a  baisert         avec  une  humilité  feinte)  (avec  ironie) 


f^fep^ 


é^ê 


comme  ton     vi.o.lon. 
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(avec  jalousie) 


Tu  peuxjouer: 
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Quel  in.supporta-ble  gar.çon, 


Ce     Joz  .  si 
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Oui! 
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Allegretto  modt0 


(elle  lui  tend  de  nouveau  la  main) 


r    p  \*u  P  9 


*ËÏ2E 


On        n'est      pas      plus  galant 


Èëk 
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P 


C'est  bien  le 
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tou.che,  O    Joz  .  si! 
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Ù   Dragotin) 
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(à  Dragotin) 


(,a  uragotin) L  t 


Ma  foi,  monsieur  mon    a.mou.reiLx, 


Sa.chez  ce. ci, de      grâ   .    ce: 


Ssfefe 


1   P    I  P  P 


J'ai    le  cœur  très   ca    .    pri.ci.eux!  dragotin  (humblement) 


g  Jl  Jl  I  J       J 


Sur  ce  dé. faut  je        pas      .     se! 
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JOZSI  ta  Aranv) 
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Je     crois  que  l'on  peut     tout     o    .   ser, 


Madame,     à  vo.tre    pla      .       ce. 
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ARANY  là  Dragotin) 


3=£ 


1     g  1  P     p     I  ^ 
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Ab!    que  voi.là    donc       bien    par.  1er! 
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DRAGOTIN  (furieux) 
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Par         el  .    le,   je    suis    rou    .     lé! 
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JOZSI  (à  part) 


Soy   -    ez 
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C'est  bien  cer  .  tain, 


El.  le  le     me 
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C'est  bien  certain, 


J'ai  l'air  d'un  daim 


Ab'.c'estun  sa  .  le  mo  .  ment! 
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(  a   Dra^otïn 
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Ne  faites  jamais  le  con  -trai 
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re  De  ce  qu'il  me  plait  vous  voir  fai 
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Inclinons-nous 


Et  filons  doux.         Car  je  crains  tout 
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De  son  courroux. 
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Oui. j'ai  rai  -  son! 


Oui, j'aurai      toujours       rai  .   son! 
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Elle  a  raison, 


cent  fois  raison, 


toujours       rai  .  son! 

(résigné) 
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toujours        rai  .   son! 
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(coquette,  prenant  le  bras  de  Jo'zsi  ) 
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Jozs  i ) 
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Bon,         je        vais  le  mettre  au  pas 


Ah!  lorsque  vo.tre 
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DRAGOTIN  (à  part,  rageur) 
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ià   part) 


'«pan;  i 

*       ?  p   I  p  pMyrTJ 


gË 


Je      trois  que  je  suis  à      bout! 
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ARANY  (moqueuse) 
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Al. Ions, mon.  sieur,  chan 


tez1 


DRAGOTIN 


m7-T^r^^=l=^te^ 


^^rir-^t 


Ah '.pour  chanter, 


En  vé.ri.té 


J'ai  le  go  .sier     nicke 


|É     ?JW^-f^ 


tt 


^vT^^^^f 


I.gnorez-vousque  la  mu  .  si 

t.a  part) 


que  Toujours  au  bon  endroit  nous    pi         .       que? 


P  P  | 


SE 


Quel 

(à  part) 


tendre 


et         fri       .       pun1 


|É  -vJl.'iJ)  É         ujij^j-mfrft-Jt 


^ 


P^P 


In.clinons-nous,  Et  filons  doux,        Car  je  crains  tout 

Ï  r  f  g  I  g  j,f         : 


De  son  courroux ' 


é 


i 


i 


imâ 


» 


? 


E>    ^ 


î^* 


t^ 


p^^r 


t^ 


MB.  200 


81 


(coquette) 
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Oui  j'ai  rai  -  son! 


Oui,  j'aurai     toujours       rai  .  son! 
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Dragotin  réussit  à  offrir  son  bras  à  Arany  qui  l'accepte  avec 


une  révérence  ironique .  Triomphant,  il  entre  avec  dans  la  galerie,  tandis  qu'elle  fait  encore   signe  à  Jozsi  de  la  suivre  ) 


<il  regarde  a  l'intérieur) 

iozsi.  Elle  cherche  à  me  pincer  la  belle  Arany Hum!  Jonel  est  bien  empressé  auprès  de  sa  fiancée! 
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(Il    entre    vivement  dans  le  château) 
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dans  le  château:  Eljen!  Eljen!  Joszi! 
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(derrière  la  Scène) 
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Violon  solo (derrièrp  la  Scène) 
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£ 


w 


#* 


m 


s 


^y 


(Jonel  parait  sur  le  seuil  .  Il  entraîne  Zorika  résistante  et  visiblement  charmée  par  le  jeu  de  Jôzsi  ) 
Moderato 


JONEL  (bas,  à  Zorika 


itjf\t  l,  k  nas.  a  /.orma  i  -*. 


/C\ 


(Il  veut  rétreimlre) 


W 


Dans  rombre,piès  de  ce  flot 


argeiuté, 


Ah!      don.ne  moi  ton  premier 


bai . 


E.200 


85 


(Elle  se  dégage  doucement,  et  s'assied  au  bord  de  l'eau) 
ZORIKA  (d'une  voix  suppliante) 


Non,  pas     en.  cor!...  Sois  bon,    toi     qui         es  fort! 


* 


S>  il  -h      -h^Ê 


-? 


g 


ser! 


Que      dis    -     tu  Zo  .  ri  .  ka  ? 


##i 


Sd 


É 


i^^ 


T 


*Hf 


m  *«n 


ga 


£Ê 


t^lt^ryyp   „   y 


o 


^^ 


El      lais.se  moi,  seule    en  .  cor,    sur     la      grè 


~w~  Coupure  facultative  pour  les  théâtres,  îusuu  au  siyne 
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r\ 


Comprends  Pour.quoi! 


jl  M  M  ^  i  Ji  I  p  M  J)  ^  ^  ^ 


Dans   cet .  te  nuit,  con.sa.crée    à      Ma    .      ri  .    e,    Par.fois    l'on  peut    dé .  cou.vrir 


^m 


rit . 


iT\ 


•0- 


PF=FP 


tr-hâ.h  J^j  jjp^ 


En     un    regard      l'a.ye.  nir, 


Et  ce  que  nous  ré  .  ser.ve     no.tre 


vie  ! 
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Moderato 


Ê 


JOKEL  (souriant  ) 


J'      J>       Jl 


£ 


PP^P 


Soit,   chère       en         .      faut! 


Mon    cœur  pa .tien. te 


.S        .1 


ig^ggj 


^-^TT) 


J 


ra.  Mais  quand   la  lune écïai.re.  ra     Cet.te  poin  .  te    ro  -  cheu.se,  A.lors,beLle  rè  . 


m^ 


J       rp  m=^ 


ZORIKA(parlé) 


I 


Mer. ci  ! 


£=3É 


^^ 


(Il  sorti 


^y  m  m  i  .m  *  7 


3=£ 


veu   -     se, 


Il    faudra bienQue  je  t'ein  .  bras.se. 

tr- 


ie  re  .   viens 


m 


pp 


■6 


i      bf 
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(Julcsa  vient  doucement  par  la  porte  de  côté,  elle  tient  un  gobelet  d'or,  elle  se  penche  vert.  Zorika) 
~3 


JULCSA  (parle  ici > 


ZORIKA   parlé)  Vite! 
Allegretto 

ta    f    g 


iE^É 


m 


Julcsa    se   penche,  emplit   le  gobelet,  et  le  tend  a  Zorika     Celle-ci  le  vide  d'un  trait,  et  !e  jette  dans 

~z 


3* 


Imm 


^»B 


% 


à 


pp 


n  ^ 


^m 


,'s-   s-  4-   ^ 


fi 


t 


les   flots.  Une  douce  rêverie    s'empare    d'elle,  et  la  fait   s'incliner  peu    à    peu) 


ÊÊâm 


$£ 


lél 


î  1  n 


» 
i 


ÊJ-i-t 


p^1 


Moderato 

ZORIKA  (comme   en   rêve) 


(Julcsa  s'est  assise  aux  pieds  de  Zorika,  et  la  regarde  ardemment.) 


&Ji>  p  f  p  1  r    j     1  j  J)  J'  p  g  p 


-JT- 


4;     é>      * 


Qu'est  ce    donc    en    moi      qui       pas  .    se, 


Quel   fris,  son     dé  .   li 


me  200 
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g  1  Ji  j  Ji^FF^f 


r> 


^  g  p-r— ? 


^ 


Je  vois  s'en.tr'ouvrir     l'es   -    pa    .    ce. 


Où    va  mon    âme  a    -   m  un  -    rense,    Oùvont  mes 


fe 


2 


5?/3 


fi 


r-1        m 


d  • 


yeux  ?_ 


Vers   quel 


rêve . 


heu 


\    J     J^.jji 


i  r  rrrrrr 


1  i  iJW 


g    •- — T 


fc 


Ê^Ëlî 


-6M: 


(Elle  se  renverse  et  s'endort  ) 


z    /Os     p:- 


.  reux?... 
animato 


£i-CP  ^P 


feSS 


i 


p-Pf-mJ*-*. 


-y  -       -y 


r-r.Trr.fri 


7 


5        * 


#  .? 


gag 


* 


■^JP 


j~/73,rn 


-y  -y 


•y  •>, 


molto  animato 


dSl^S^ÈS^^ 


5"        .y  *  ''  3  3  3^.  ..y1'        -y  3 


fi^SÊ 


ME. 200 


90  Moderato 

Chant  des  Nixes  derrière  la  Scène. 


M 


1  r  NIXE 


(  Pendant  le  chant  des  Nixes  la  lune  brille  plus  claire,  et  le 


^ 


f   r   F   M  TS 


*é 


Rêve . 

2'    NIXE 


ô    chère    en .  fant,        rê 
3 


W  g  f  JT^ 


%à 


Rêve . 

3''  NIXE 


S 


ô    chère    en.  fant.         rê 
3  .  3 


^         K      É 


Rêve 


ô    chère    en. fant,         rê 


ve! 


4 


*t 


Moderato 


* 


PI 


JzaU^  F  E  ËE 


tllF 


MAM 


P^ 


WÊÈÊÈt 


f  i  *  o  n^fi^^t 


2>jo 


=PgÉ 


I 


étoiles  scintillent, le  flot  murmure.  Puis  La  clarté  diminue  jusqu'à   l'obscurité  complète) 

*t — «=- — •- *■ 


P     P     P     p^L^ 


I 


M: 


Vois,- 


dans    ces     mi  .    nu  .   tes  brè 

3  3 


ves, 


h      J>       J       I       ^ 


*£ 


Vois,. 


dans     ces     mi  .    nu  .  tes  brè 


ves, 


WSËÈÏÈÈÈ    %M 


f 


Vois,_ 


**= 


dans     ces      mi  .    nu  .    tes 
6 


brè 


iHnÉi^ 


tt  »  t 


«g£ 


P3BÉSS 


r 


**: 


^ 


p  M1  p.  r  Jl  '  r;       -p  p  r.  r  P 


Vois,. 


de  .  vant    toi,  s'en. tr'ou    .    vrir. 
*        i  3 


\ois, de. vant    toi,  s  en. 


Le     voi  .  le      de     l'obs . 
3  3 


h  ii  i  g   I 


I 


*yt 


de. vant    toi,  s'en. tr'ou    .    vrir. 
3 3 


Le,     voi  .  le      de     l'obs . 
_j? 3- 


5  i'  i  i'  j^  j 


e  J>  ^  J>  j^  i 


— * 

Vois, 


■      *'     *       ^ 

de. vant    toi,  s'en.tr'ou   .    vrir. 


,     — +1 

Le     voi  .  le      de    l'obs 
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w 


ï 


m 


**= 


cur 


ve    .     nir 


J  m 


*#: 


ve    -      n îr 


m 


a 


cur 


ve    .      nir 


u. 


fa-f  M  f  F 


fffffff^^H 


Ê^P 


J 


jgg    | 


±L 


lai. 


*:a 


É 


wt 


^ 


Rêve  ! 


Rè 


vp  de   tout 


B= 


^f 


Rêve  ! 


Rêve. 


Rè 


ve         de    tout 


£ 


S 


^E$ 


V 


# 


et         que    ton 


ô       chère  en.  tant.        Rêve, 


y    »cg 


Kr    ij 


S 


M 


coeur.. 


Rè 


^ 


iff^ 


^2 


cœur. 


Rè 


ve' 


rg~j 


e^ 


^^ 


En     ces       mi  .    nu  .  tes  brè 


fe.tU^ 


rit. 


m*Mn 
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I 


y^~? 


4 


s 


3Ï 


vrai. 


P^ 


bon 


heur! 


E 


p- 


vrai 


**= 


bon 


heur! 


E 


vrai. 


bon 


heur! 


CSARDAS 
t        I  Musique  dt-sTzi^anes  derrière  la  Scène) 


M=^=à 


gter^fl 


isi 


fgjQrJS^ 


^^ 


4- 


« 


S 


s 


i>p 


^Htutt  <•    -I-M^ 


M 


I** 


s 


# 


m 
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Allegretto 


L'istesso  tempo 


Moderato 


Le  RIDEAU 

tombe  lentement . 


Fin  du  lPr  Acte 


M  R.200 


94 


Deuxième    Aete 


N"6_  Trio  et  Lied 

(ZORIKA,   JÔZSI,    MIHALY,  NIXES) 


Moderato 


PIANO 


t 


e± 


m 


s>-h 


5± 


pp 


I 


pp 


£ç 


5=£ 


^ 


^ 


animât  o 


mm 


m^m 


HH 


8j  I  i^Jji 


FT 


r^ 


? 


s        s 


^ 


H 


1 


SI 
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^Fp=jfi 


^S 


0 


3    .   ♦   i  3 


3  i 


S 


iP^P 


J3    molto  animato 


f-Jli-j^UML-ï 


g 


PEJE» 


I  3 


jftf-^fr! 


L-     — 3  ? 


|  jflJ73,m 


ffftfffffiT 


3  ,?         3 


^m^ 


£fi£pff£êp 


3  _3 


sus 


''</"  RIDEAU 


W 


(  au  lever  du  rideau  "la  scène  est  complètement  obscure  ) 


u 


Moderato 

Chant  des  Nixes  derrière  la  scène 
1er  NI  X  E 


^ 


£ 


Rève,_ 


M 


2eNIXE_ 


ô       chère  en  -  fant,      rê 
3 


* 


»        m 


Rêve,_ 


né 


3  e  NIXE 


ô       chère  en .  fant,      rê 

■■>'      _i k_       3 


.5EEE5 


Y: 


^ 


Rève^ 


ô       chère   en .  fant,       rè 


4fefe 


Moderato 


*£ 


iM  ME 


rnrf 


^^^S^p 


j  «  j  g 


?>/< 


5^ 


ifr 
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iF^* 


I 


j£ 


p  M   M 

Le     yoi  -   le      (le 


P        F       P.       P p        é>      If 


*fc 


Yois^ 


de.vant    toi,    s'en . tr'ou  -  vrir 
3 


g  I  I  g  i  | 


Le     voi  -   le      de     l'obs 
3.         l         ,       3 


h  g  |  g  j 


i 


*£ 


Vois- 


de.vant     toi,    s'en,  tr'ou  .  vrir 
3 


Le     voi  .   le      de     l'obs 
JL 


ï^r^r-r^ 


j  a  ^  j>  j^ 


# 


~»^ — jfl — ^* 
de.vant     toi,    s'en,  trou  .  vrii 


Vois 


«* 


1 


Le     voi  .  le      de     l'obs 


Ef 


*» 


s& 


t2 


^ 


m 


.  cur 


* 


^ 


nir  ! 


P=^ 


I 


**= 


cur 


ijï^mjïWT^ï 


m4^ 
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0^£ 


^^E 


coeur, 


Rè 


^m 


^rr^ 


ê 


ftfc 


coeur. 


Rê 


m 


ve! 


l^'Jl^       | 


EEff 


w 


coeur,. 


En      ces       mi  .  nu  -  tes       brè 


ves, 


rit. 
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*£=Ê 


fc 


^ 


vrai. 


bon      .      heur! 


IÉ 


vrai. 


bon      .      heur! 


i 


& 


^ 


£ 


«A 


m 


€M- 


vrai. 


*fc 


bon      .      heur! 


I  fh  i  p  ij  g  p  g  p-f 


^ 


'»/ 


?:tf  j  •      fr 


m 


L'istesso  tempo 


mm 


+*tt  î:t  î 


il 


*^f  'f: 


■ftt^.J 


§^ 


P= 


•»/ 


2Sfc 


P 


M 


z= 


■&■• \ 

Moderato 

(La  srene  représente  une  Csârda  richement  décorée) 

.=-      2"  =-  - 


Tempo  rubato 

JOZSI  (  derrière  la  scène) 


Sp^rpP  'ÎT~^ 


^g 


mm 


-m      g 


^2 


fe^f-M 


g'  *  ■■    d 


Biu.nefil  .  le  nies-tu  bien  fi   .  dè.k,    dis?      Où   vont-ils  tes  baisers  lors. que     je  m  eu -fuis? 


E    ^ 


-*o- 


3 


ï 


^ 
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"  p-  p  p  p  g  p  i  ipr  ''    i  Jn^'p-çf  ^Jl  s 


Tu  peux  bien  les  donner  à  quel  .qu'autre,      va,  Si,  rien  qu'un  ins-  tant    tu  fus      en  mes    bras. 


ÉÈHÉ 


P 


r=^ 


* 


s 


» 


r        f 


r 


$tf»  i  j^  gjg  p  p  p  pip  j..  f  j  a  p  g  s  p  g  g 


J'en  cou. nais  rnil.le  auires,  bel- les      plus  que      toi;      Ne      pen.se     pas  que   je    vais   te     gar 


«P—-J-    J> 


s 


:Sh 


o 


^^P 


^S 


i       PC 


p'  p  P  g   m  p  M  p  r 


der  ma  foi! 


P^ 


Don  .  ne    la     donc,    ta   bou_ehe,à    qui        tu  vou   .  dras; 


^ 


^rw 


=  &= 


* 


v^  |    g     r^ 


s 


r^v  if  ^ 


^ 


'Jôzsi  entre,  suivi  de  Zorika» 


Alleg-ro  vivaee 


p-  p  p  p  P  p"  c— r  fê  p  r^^f 


Quand  l'amour  est   ve.nu,     l'a 
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jozsi  'appelle»  Hé!  Mihaly,  où  es-tu: 


zm 


.  t .  f 


f=F«£ 


f     dj 


ibg= 


^fts 


MIHALY  '  entre  par  le  côte  ) 


JOZSI 
(  appelle  «Mihalj-  »  et  lui  tend  les  bras  gaiment  ) 


Mi  h  p-  p  i-P  p  (i  p  H  r  i  p~  p  p  p  r 


Ku.tya  lànezos,  quel  ta.pa.ge     Chez  moi  de    si    bon  ma.  tin!  J6  .  zsi.cher  vo  .  la    .    ge. 


,mm 


m 


m  p  m  p  i  "p^f^f— r 


P    H    P     V 


È 


Reviens-tu  vers  nous,    en.fin0        Depuis  bien.tot  deux  an  .  né .  es,      Partoi.mauvaisgarnement. 


g  r    r   Hf  f  ir   r 


v       a      ■      w 
'       P      P       P 


Ta        Hon  .  giie  est     dé  -  lais  .  se 


Ali!  c'est  mal  vrai 
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Uistesso  tempo 


JOZSI 


»      •>  ù   ù  É 


-3- 


J'é  -  taistrès  -  loin. 


par  là 


S 


VVr-Xr 


.  ment! 
Uistesso  tempo 


tr 


m 


m 


^m 


a J-  gg 


s 


jus  «fT 


SHiC; 


ï  ï  î  ï  «fi 


TU  «fi 


s 


ZORIKA  I  rêveuse) 
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Allegro 


Moderato 

JÔZSI 


Tu     le  sais,  je  suis    tzi.ffa.ne,      En.ne.mi  de  tout  re.pos,         C'est  mon  sang- oui  me  con-damne 


Tu     le  sais,  je  suis    tzi.ga.ne.      En.ne.mi  de  tout  re.pos,         C'est  mon  sang  qui  me  eon.damjie. 
Toi    qui  veux  m'of.frir  les  chaî.nes      De  l'argent  et   du   bon.heur.        Tu  perds  ton  temps  et   ta  pei.ne, 


X 


J\  I J)  J]  J] 


g  1  a  J^  i  i  i 


ËÉ 


P    M    P 


|Sp 


A  voir  toujours  du    nou.veau;     Que    le  vent  souffle  ou  s'ar.rè.te, 
Rien  ne  peut  fi.xer  mon  cœur!     Le    bonheur  que    je    con.voi.te 


Que  le    so .  leil  luise,  ou  non, 
Tu   ne  saii-rais  me  l'of.frir; 


ÉÉ  H  ?  H  M  M  M  M  H  r    '  7M  I 

t-i  .     i    _L_  i ._     _..i     j_         tv„„  _i,.„  i„;„  +„;„    v,„      «i      ™»,  i  e;      *„      *'r 


En      a.vant,  par-tons  en  que -te      D'un  plus  loin-tain  ho.  ri .  zon! 
Ta    mai-son  n'est  qu'u. ne  boî.te       D'où  j'ai    hâ.te     de  m'en.fuir! 


Si    tu     t'é. ton  .  nés. 
Ton  or    me    pè   .  se, 


^F^ 


Pt    F    J 


-*>— ■# 


* — «- 


^^^M^F  'TT^ 


-»  »-■ 


tempo 


3È 


Et   me  ques.tion.nes 
Je  suis    à     l'ai  .  se 


Vou.lant  sa. voir  quel.les  sont      Mes      raisons. 
Sans  feu   ni   lieu  as.su.rés      pour     dormir! 
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riiba/to 


m 
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#•      H    S 


^rp  g  p  P  if  g  ?  '  p  i    r1'-  p  j  ûV7 


t^ 


lors,    saLsis.santiiionar.cTiefc,  Je      fais     fiuser  en  mil.le  traits      Ma    plus  bril-lan.te  than.son 


ZORIKA  (à  part) 


P     F    P     F 


^  p    y 


Rien      au       mon  _  de 


rMir-;  lentement 

:z 


ne         re  _  tient  Le_ 

,tef 


vrai  tzi  .  ea 

— -  -fa- 


ne! 
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Alleg'ro 

CMalçré  ;>a  résistance  Jozsi  oblige  Zorika  a  danser  la  Czàrdà 


Jj^JJ" 
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p 
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/= 


fi 
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se 
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^  n  fi'flfl 
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molto    cresc. 


f: 
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ZORIKA .— ^ i A      *      m       - 

Qf  fer  r  ip  W  JiJ  i  inp  *  t  v  r  m 


sa 


Fils_    dp       (zi.ga    .ne,         I    .    ci,   là.       il  va.    vient,    Rien  au  monde    ne    re.  tient 


^u-  Q,r  prj  r  ip  p  r  JlJ  J  'M  ç  '  i^m 


Fils de      tzi.ga     .ne,         I    .    ci.    là.       Je  vais,  viens,   Rien  au  monde    ne    re  -  tient 


r>   st\ 


Allegro 


SE 


mÉ 


Le. 


i 


è 


vrai         tzi  .   ga 


ne! 


Le 


§S^# 


vrai         tzi   .  ga 
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I 
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N°  7 .   Marche  Tzigane 

(ZORIKA,   JÔZSI,    MIHALY,    CHŒUR' 
MI  H  ALY:  «  Voici  déjà  ta  tribu.  )> 

Par  la  véranda     entrent  les  musicicus  tziganes,  de  la  tribu  de  Jozsi,    avec  leurs  instruments.     Les  garçons  et  les  filles 
du  village  les  suivent,    en  costume  de  fête.    Les  mouchoirs  flottent,     les  chapeaux  volent,    etc. 

Tempo  di  marcia 


Sop.  Alt 


m^ 


pm 


wm 


En  .   fin  Joz .  si, 

Tén. 


en  .    fin  Joz. 


Te  voi 


ci! 


Dis  nous 


Q    I         Tén. 


ffl 


I 


vi     .     te. 


Ss* 


PP 


En  .   fin  Joz  .  si. 


en   .   fin  Joz. si, 


m  v  $v  f 


MHH 


Te  voi 

m 


Dis  nous 
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vi     .     te. 
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î  Q  i 
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te 
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dis  nous 


donc 


Ce       que  tu     de 


vins,       ô   roi   du 


VI.  0 


=-f 
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dis  nous 
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Ce       que  tu     de 
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Ion, 


Pen      .      dant 


ces  deux 
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longs! 


r 
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Pen     .       dant 

r     r 


ces  deux 

■ — 


ans  si 


IPÊ 


longs! 


p    pip  p  J'iJ^p 


^»S 


rrr^ 


^s 


s  ^"    [F 


Tout  en  par  cou 


rant  le    vas. te 


mon .  de, 


fe^ip 


S 


S* 


^ 


Tu    as  cueil 


li     l'amour  des 


bru. nés  et    des 


m$ 


^^f 


^ 


■± 


Tout  en  par  cou  . 


rant  le    vas. te 


mon .  de, 


m  g  y 


h^n 


£?' 


Tu    as  cueil 


li     l'amour  des 


bru. nés  et    des 


^^ 


S 


«# 


te 


5e 


te 


si 


UtU 


nilEJlLILJ 


!>'■■  j    f   If   f 


f  U  f  h  f 
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fe 


m 


Iû^Tj 


^ 


^^ 


^ 


^^5 


E 


j  a  i  p 


blon  -  des. 


Oui,    oui,    oui. 


et        tu  nous    re 


viens,  cœur  ton. jouis 


vide     et   gous .  set 


=P^ 


^^ 


£ 


1).  i  h  h 


m 


i  p  g 


i  g  l  p 


blon  .  des 


Oui,   oui,    oui, 


et       tu  nous    re  - 


viens,  coeur  ton  .jours 


vide     et  gous.  set 


r  m  r 


^m 


f   f  !|F  "F 


a 


pipiÈ 


et 


PPÉ 


«= 


tu  viens,  cœur   ton  .jours     vi 


r  g  J 


e=£ 


«a 


*fEÊ 


m 


* 


tpfl 


* — »  i  j     h 

1 — r         *^ 


F 


g^  I  p  "p  *P 


M? 


^s 


i  J-  a 


s* 


mm 


j  j]  é  p 


# 


plein.  Pour  me  .  ner 


é  J'  §  i 


gai. ment    no.  tre 


É 


ronde,  A     qui    man 


^ 


^S 


quait  tes        re 

1 1  a 


frains' 


^ 


£ 


#1 


plein.  Pour   me  _   ner 

-te-  ' 


gaî.ment    no  .  tre 


ronde.  A     qui    man 


nJ  ;ti  1 1 


M   I  F 


MM 


quait  tes        re 

S 


PP^p 


frains! 


g 


P 


&È 


tffc 


*^F 


^W 


g 


* 


TRIO 

JOZSI   'plaisantant  à  Z.uika) 


^m 


p   p    M  p 


^r^ 


Ton     _       tes,    oui  tou .  tes, 

MIHALY 


Vien  .  nent  sur    ma  rou.te. 


I 


r    f  M 


F     p   M 


Tou      .      tes, 

Sop.  Alt 


a'em  .    près. sent,    oui  tou      .      tes, 


Sur  sa     rou  .  te. 


mmm^m 


l-  m  Mgr 


Nous,   nous  près,  sons 
TRIO 


tou  .tes 


Le      long  de      ta  rou .  te, 


in  s  > 


n  ?  p 


p 


m 
^ 


p- 


^ 


^ 
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É  i  J> 


I  I  1   I  J^ 


Pour        sa  .  voir     quel  peut  -  être      au  .  jour     .     d'hui  mon 


•i«  r   g  j   m  i   g   f  j^^ 


' 


goûl  ! 


Pour        sa _  voir     quel  peut  -  être      au  .  jour     .     dirai  son 


J'-    i'  I  Jm  É  ^ 


goût. .       Se 


S^ 


1» 


Fais       nous   sa   .   voir 


I      j         I 


quel      est        au  .   jour 


d'hui   ton 


S 


^É 


goût  ' 


*=& 


r~w 


p£ 


^ 


F     «P 


|"  F-   j  P  frl  ^g 


i  i rn  f i 


Est-ce  u  .  ne      co    .     quet.te 


Que      mon  re .  gard       guet.te, 


s 


1    i  g  f 


1     ff  «f-ff 


rait   -   ce    u 


ne  co .  quet  .  te  que  son 


re    .    gard  guet  .  te, 


m  f;  \  mh 


P  )M  'M 


Est-ce  u  _  ne      co    .     quet.te 


Que       ton  re.  gard       guet.te, 


pipPUÉ 


S 


il 


ÉE 


ï 


ï 


(Jôzsi  se  dégage  et  revient  à  Zorika) 


en  ^Jozsi  Se  dégage  et 

r    ^  f  f   i  f  f  f 


É=É 


Ou 


quel .  que       ti 

"p    F    g 


mi  .     de        ten  .  dron  D'en.tre 


f    F     F    f     I   P 


vous  ! 
—s 


Ou  quel .  qu        ti        .       mi   .    de        ten  .  dron, 


t  P  t  p  p  ii»  r  mJi 


Dis     le 

lÉÊÉi 


nous  ! 


Ou  quel .  que       ti 


mi    .    de        ten  .   dron,  Dis     le 


^ 


&: 


iî=^ 


ggs 


m 
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ZORTKA 


rit. 


^  /T\ 


i 


^S 


^=f£ 


r\ 


PP^? 


ï 


1 


Quand  tu        vi  _    o     .     lo    .    nés,    Nos  cœurs.        à 


u  .  nisson. 


fris 


S 


PPgP 


son.  nent! 


S 


■       » 


Quand  je         vi  .    o 


ne.     Les  cœurs,       à  lu  .  nisson. 


fris 


^i:f  r  i  r  i ; 


m  m  \T 


son.  nent! 


Quand  tu         vi  .    o 

Sop.  Alt 


lo    .    nés,    Nos  cœurs,       à  lu  .  nisson, 

rit. 


fris 


r>" 


m 


à 


son.  nent! 


m 


Quand  tu 

Tén. 


lo    .    nés, 


Nos  cœurs. 


lu  -  nisson 


fris 


r\' 


à 


son.  nent! 

t    S 


m 


m 


^ 


Quand  tu 


lo    .    nés. 


Nos  cœurs. 


à  fu  .  nisson, 


fris 


Ê=§= 


^mê 


m 


son.  nent! 

« 


Plus  larg-e 


i 


% 


rit. 

et 


^ 


é 


£>  r> 


i 


F 


» 


m 


m 


r  1 1  T 


4= 


^  n\ 


a  tempo 


^^ 


iiJ-  i  M  m  i  ë 


«= 


* 


^^ 


fc 


Nous     riof .  frons  qu'à 


toi  seul       d'é.chan  .  ger      Ta    chanson        contre  un     bai  .    ser! 


1 


p  jii  iiJ-  I  I J-  B  J   P 


? 


Et       l'-on  offre,  à 


ai  r"  p  i  ^ 


moi  seul,       d'é 


.chan  .  ger      Ma    chanson        contre  un     bai  .    ser! 


i?  r   i  p  r  i 


g 


î 


#P 


Et        l'on  offre,  à 
a  tempo 


toi  seul.       d'é.chan.  ger 


chanson        contre  un     bai  .    ser! 


$ 


m 


p 


^^ 


t* 


p 


s 


Nous     n'of 


É» 


frons  qu'à 


toi  seul 


d'é.chan 


I 


ger      Ta 


chanson 


contre  un     bai 


fe^ 


&= 


S 


m 


Et        l'on 


S 


offre  à 

Et 


toi  seul 


d'é.chan  .  ger      Ta 

'm 


chanson 

m 


contre  un     bai  .    ser 


m 


a   tempo  — . 

il  " 


** 


f* 


i 


I 


Ft 


m 


£JL 


ÉÉPË 


/> 


m 


^=^: 
p  * 


ivr.K 


2no 


/ 


i>-  m  i 


ï^ip? 


m 


m 


p? 


En    .     fin,  Joz  .  si. 


P'  F-"'i(i>"(! 


en    _     fin  Joz .  si, 


Tp  voi 


m 


Dis  nous 


En    .    fin,  Joz  .  si. 


en    .    fin  Joz.  si. 


Tp  voi 


Dis  nous 


Se 


r  pm 


^^ 


feEEEEEÊ 


£ 


r#r  rf  r  r'r 


* 


ffrrrfrf 


te 


^ 


/ 


m 


1      's  r  'ijj      j 


Presto 

(Tons  ensemble,  client:    Eljen!) 


*  F 
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MIHA.LY:  «  A  vous  le  premier  tokay! 


N°7^s.  Sortie 


(.CHŒUR) 


Tempo   di  Marcia 


£=à 


m 


àÉÊ 


W 


Nous  nous  pressons 


toutes 


Le  long  de  ta 


route, 


fcg= 


m 


Tempo   di  Marcia 
^        -^ nr-r-=*=l. 


$  É  J^J 


^^ 


P 


pHpl 


E 


ï 


quel  est   au.  jour. 


Fais-nous  sa  .voir 


d'hui  ton 


goût  '. 


Est-ce    u.ne     co 


quette 


m 


#1^1 


^m 


m 


mm 


n 


i      T 


^ 


s 


* 


i 


3É 


^* 


^^ 
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? 


m 


dbÉé 


mm 


PS 


Éà 


i 


r 

Que    ton  re.gard 


guette 


Ou      quelque  ti 


mi.de    ten.dron, 


dis-le 


m 


au  m 


m& 


^ 


m 


M 


t^t 


m 


$ 


¥ 


¥ 


$ 


de  plus  en  plus  étouffé  rit. 


m 


éhê 


?     9  n 


^ 


Quand- tu 


vi  .  o 


Nos  cœurs, 


a  l'u 


fris 


r\ 


ï 


i 


son.nent, 


in 


v. 


lo     .     ne 


Quand  tu 


Œ|É 


VI    .     0 


Nos  cœur; 


a  1  u 


msson, 


fris 


r\ 


m 


ê 


son.nent. 

£>    es 


Ê 


P^ 


de  plus  en  plus  étouffé 


rit. 


^  ^     /O 


r     1E        9- 


m 


i 


I 


f 


i 


P 


p 


§^; 


e 
i 


^  e 


#H 


t 


i= 


a  tempo 


à  peine   perceptible 
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ZORIKA:  ii  la  femme  d'un  bohémien!  » 


N°8.Lied 

«ORIKA,  JÔZSI,  MIHALY) 


Allegretto 


Allegretto  mod'" 

ZORIKA 


s  7\  î 


^= 


1     En  .tant  ti    .mi    .    de. 
S    En.fant  ti    .   mi    .    de, 


HÉ 


^m 


^^ 


-/ 


r 


Ê 


3© 


.tffe! 


§p# 


*>: 


<■):    a 


m^ 


I  •)  Il  ^ 


j>  a  g  i  j'^ 


È 


« 


£ 


Fraîche  et  can  .  di 
Fraîche  et  can  .  di 


de,     Je       vi.vais  sans    a   .    mour  En  mon      ri  .  ehe  se  .  jour, 
de,     Je       n'a.vais   que   l'a  .   mour  En  mon     pau.vre   se  .  jour. 


3=E 


J         JrfP_ 


n,j  n 


rw 


-ÇF? 


T 


m 


^W 


n 


% 


w^^ 


m 


*^ 


^ 


es. 


wm 


p^n 


De  cent   pa   .    ru 
De  cent    pa   .    ru 


res   Mon     cœur        n'a.vait       eu 
res    Mon    cœur        n'a.vait      eu 


re ,    Ce         cœur 
re,    Ce        cœur 


me  .  pn 
mé  .  pri 


f 


m 


$ 


m 


f= 


^ 


m 


m 


j     ^  l=hà  J     -^ 


p 


? 


ES 


-J .1 
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5È 


fleurs      se     fer  .    maient.  A 

fleurs     se     fer  .    maient,  A 


l'heu  .    re     noc   .    turne      où      la 
l'heu  .    re     noc    .    turne      où      la 


ter 
ter 


^ 


é^SS 


±=^1 


^ 


re    dor 
re     dor 


££■ 


à 


œ 


_T 


pp 


i 


mm 


m 


* 


m 


£=^ 


.niait, 
.mait, 


I 


Mon  âme        in  .  gé    .     nu 

Mon  à      .     me    brû  .    lan 


e,    Cher  .   chait 
te   Trou  .    vait 


le     bon    .    heur 
le     bon    .   heur, 


m 


i    s-i 


En 
Le 


r    w*r 


3 


f 


m 


ê 


# 


^ 


Si 


wm 


ws 


t 


h 


P   V    I  P    5 


haut,  dans  la         nu  -  e,    En    bas,     près 
seul    qui  me       ten.te,  Sur  un        au 


des       fleurs.     Que      veux -tu,    fil   .    let   .    te,    Au 
tre       cœur.    Qu'est  -  il      donc,  fil    .    let   -    te,  Sous 


^=a 


B=m 


pp 


f 


i 


r^ 


p 


ï  ^h 


ë 


^ 


r   f''Mr    J»4>J   j^lj    ^ 


§1! 


a* 


* 


bleu    fir.ma-  ment?    Quels  mois,   aux  fleu  .  ret  .  tes.  Vas   -    tu        chu.cko   .   tant? 
le       fir.ma.  ment?  Qu'ain.si        tu     sou  .  hai  .  tes  Sans      cesse,  en  tout      temps? 


3 


ÎÉEfE 


=fc 


1S 


Œ 


g 


4»  V  4- 


\fé 
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Valse   moderato 


FF^ 


r       hciff  r  ^ 


^— s 


4        C 


Don 
Don 


nez. 
ne 


donnez-moi, chers  a   -  niants.  Don 

ilon.ne-moi.cher  a  .   mant.  Don 


nez 

ne 


# 


#« 


p 


Çî1 


'Mî   I  F 


* 


I 


i 


"/ 


i 


tt 


F 


g   g  |  FP  1  g         p 


p  py  r  i  r 


^  p  r  p  p 


tout  le  fir  .  ma  .  ment,  Don 

tout  le  fir  .  ma  .  ment,  Don 


nez-moi  tou.tes les    fleurs, 
ne  moi  tou.tes  les  fleurs, 


Et  mille  au.tres  splen. 


^  fi  i  è 


à 


i 


mm 


m  i  f 


^ 


-«/ 


PPP 


a 


p 


*=# 


^ 


h  Ji  ë  J'1 1  i 


0— ft 


È 


£SÈ 


^ 


E 


deurs  Que  peut  renfermer  un     seul      bai    .   ser! 


Ah! 


^m 


sm 


m 


tout  mon  être   angois 


&^B 


m 


i 


ÏWX 


¥ 


m 


i=à 


if 


FF 


mf 


*£ 


i 


É 


fHÉÉ 


a 


r 


rrr 


|É  r-     iy  p  r  p  J-     Ti^ p  p  p  r  p  ip 


se 


e^ 


Veut  mourir    en.la  .    ce;  Quepuis-je  fai.re  si.  non:        ai   .    mer! 

o|    1    1 T  '  ^ 


* 


i^^j 


p 


:f 


sp 


p^£ 


P 


P* 


ÉÉ§É 
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Allegretto 

tZorika    danse  à   petits-   pas    une   danse  roumaine) 
1  -w 


&Y^££ 


te 


•  g  m  f  m  I    m     m  — g 


=-6£f-fcf 


JT 


S 


«-  -»  *  4* 


i 


Valse  moderato 

ZORIKA 


g  r  p 


SElE 


È 


H  r   m 


Ah! 


tout  mon    être      an.gois  .  se 


Veut  mourir        en  .  la  . 


I 


y'i    » 


*     # 


m 


ÊÊÈ 


wm 


t    % 


n\    rit- 


iCv. 


^N 


f>  p    P    F    F  EgEEEFf 


EE= 


-  ce; 


Que    puis -je       fai  .  re       si  non: 


r\ 


ai 


mer 


a 


SE 


^3^^ 


a: 


-C\ 


rit. 


S 


mm 


à 


c\ 


f=e 


3 


SE 
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Valse  moderato 

MIHALY  (s'est  emparé  de  la  guitare,  il  chante,  et  joue .) 


m 


m 


^ 


don. ne   lui,  cher  a   .   mant, 


Don     .        _        .ne, 

(Jozsi    et  Zorika   dansent) 


dâ 


i    ^TT-TiL  i 


^ 


Don    . 

i   il 


t;  r  cj 


gv- 


r 


m 


"f 


¥ 


m 


4         j     'J. 


a 


«¥?; 


§ 


EÉfâ 


I 


^ 


g  k  I    [;  l 


s 


i-i 


tout  le    fir  .  ma    .    ment 


Don 


à=A 


&m 


-  ne    lui  tou  .  tes  les 


ï^H* 


^ 


W^ 


^ 


^ 


»/ 


55FX 


§ 


ï 


§^ 


^  r  r  r  p 


# 


M'  M  F 


s 


fleurs 


Et  mille  au  .  très  splen.deurs 


^ 


îrr'f 


leurs 

i   i  i 


^^ 


Que  peut  ren.fer.mer  un 


r 


s 


C-T  r     L/ 


P 


^5= 


ZORIKA 


F  g  T     g  a 


S 


Ah! 


JOZSI 


tout  mon    être      an.e-ois  . 


i  g  r   g 


Se 


§ 


Ah! 


m 


tout  son    être      an.gois. 


:>  i<  r  r  f 


& 


seul 


S 


Se 


bai 


^ 


à 


Ah! 


tout  son    être      an.s-ois. 


"f 


B 


** 


ï?3 


S 


¥ 
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I 


ËE 


ip  p  r    f  p 


/C\      rit. 


i  p  m  i  p 


Veut  mourir        en  .  la    .     ce, 


p  p  r   p 


B     «j 


Que  puis-je    fai .  re,    si 


ËE 


P   p  P  l'   F  F 


S 


se 


£ 


Veut  mourir        en  .  la    .     ce, 


Que  peut-un   fai.re,    si 


r\ 


m      m 


I  1  P  F 


Se 


!£ 


£ 


.  se 


I 


Veut  mourir       en  .  la    .     ce, 


Que  peut-on  fai.  re,   si 


r\ 


SEEZ 


ï  1  a  J  J  3 


f: 


S 


rit. 

f      i       f       I 


S 


(3  • 


Valse  vivace 


Se 


(9-=- 


non 


P 


ai 

a  • 


mer  : 


S 


ai 


Ê 


m 


m 


EE 


non 


ai 

a  • 


mer! 


Valse  vivace 


y^&- 


m 


SŒ 


2=îg: 


9-=- 


/ 


« 


i 


^ 


s 


yV^i« 


1^^ 


f 


1^ 


■=¥ 


or 


*=# 


PW 


P* 


S 


EÉEEÈ 


BE 
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N°9.  Duo 

(lilia,  kajetan) 


LILIA:  t(A  la  bonne  heure!) 


Tempo  di  Polka 


I 


h è- 


« 


f      P    » 


*       7      7      E^! 


y  z    b   jg^ 


»    * 


•    ? 


-# —  — *- 


5 


énl 


É 


gs    a 


7  I 


7  | 


3^E 


(j.  Un  peu  plus  lent 

*    LILIA  . 


p  F  -S  1 1  g  r.    iJl  ^Êk  iJ'f  J.    1 1  ^^ 


1.  Mon      pe.tit     ma    .    ri, suis  moi 

2.  Je       me  dé  .  io   .  bais  da.bord 


Sans    me  de.man    -   derpounquoi, 
Di  .  saut: Monsieur,    c'est  trop  fort! 


A        meplai  .  re 
Si      vous  re  .   ve 


M.  h:,  zoo 


1S1 


IL-J^  g  g  J>  ^^Htfr+T 


tou  -  joursprêt,Mon    cher  pe  -  tit      pou  .  let! 
nés      en.cor     Je    vous  met  .irai     de  .  hors! 


KAJETAN 


È 


£ 


-f^t^ 


■7- 


Ah!      je  n'ai  d'yeux      que  pour  toi 
Puis       tu  ne    di    .    sais  plus  rien, 


PU 


m  jTji 


p^ 


CL 


..- 


T_ 


S 


^-f3 


^W 


PHI 


fJ 


^ 


ë 


*E 


^ 


-^  j  i'j-i  1 1  j'ii  i    m  g  j')  ij>  m  i  1 1 1  J> 


A       qui  j'ai  don 
Ou       cri-ais;  bis! 


né   ma  foi,  A       ta  sui .  te        je      me  coule,  0  pe  .  ti    .   te    pou 

au    re.frain.  Ah!     combien  de       fois,  combien,  Nous       man.quà  _  mes   le 


4^  nu 


m 


m 


ipf 


^ëë 


m  *J  j& 


f 


nn 


mm 


i    •<  v  i  g'  g  m  1  "  i  m  J)  b  ^ 


Voi    .     ci       bien_tût   plu^-         de  trois  an-  Que         du    -    re  no .  tre        lu     .     ne!... 
A  Ro   .   me  le     pre   .    mier  ar.rêt  Pour      mettre     unfils    au        mon    .  de... 


t 


>c 


.  pou.Qe.) 
train! 


Pour 
Re 


f^-n- 


*  *  *  t 


^m 


& 


ï=^ 


»>f 


S 


êSêÉê 


m 


•^0**  JE 


-7—é 


X^ 


^ 


7 
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Êj  7        g 


i  s,  s 

»  '    gj    -y4" 


te^£ 


Et 
Trois 


^  i  ;  r^^ 


uous 
.  pos.. 


* 


ja.mais     de 
et  puis     bien 


mau.vais  temps     Ni 
tût      a  -  près      Le 


d'heu .  res       im    .    por      .      tu 
tri  .  o  va    .    "a      .     bon 


fun 


nés... 
de... 


wmm 


3 


rit 


t=A 


■w 


£     * 


^=^ 


r- 


I b  ?•    ?  ;  M  M  m   i  Jl  Jlj  i    i  J     m 

par         deux  fois     il  fut     bé  .   ni    Notre         heu  .    reux  ma  .  ri        .       a       .      g-e 
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(Elle  se  passe  la  main  sur  le  front  avec  une  angoisse  croissante) 
(Elle  court  vers  la  porte  de  gauche,  Elle  attend, anxieuse) 
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(à  mi  voix  comme  un  murmure) 
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Moderato 


Hh         j  I      J         ^ 


v — Jr  J-  — i a  J      î 


/CN 


s 


Et      le        mal    .      heur 


suit      tout  ses       pas! 


é 


(O 


jr3  jggn 


j"3^3j?t3 


(Z'trika  s'écarte  de  Jonel  ) 

Alleg*i*o 


m 


i^## 


g  F  g  F 


2: 


*±f^ï 


Moderato 

ZORIKA 


se  .  rail      vrai? 


fr\  ji  J'  f  p  l_f__]_f_L_L  *     >    1 


S 


C'est    ce  .  lui -  là     seul    que  j'ai-  me 


Que  je 


* 


S 


3E 


? 


i^p 


f 


M.E.  200 


143 


Alleg-ro 

(Le  violon  de  Jozsi  résonne.  Zorika  fait  machinalement  quelques  pas  vers  la  porte, comme  iiuineihlcment  attirée  de  ce  côté) 
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Sortie  de  Zorika 


N"13.  Final  II 


SCENE, ENTREE, SCENE  & CZARDAS 
iZORIKA,  ARAXY,  LILIÀ,  JOKEL,  JOZSI,  KAJETAN,  DRAGOTIN,  MIHALY,  CHŒUR) 
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Les  tziganes  accordent  leurs  instruments)  Tempo  dl  marcia    I.Arany  entre, suivie  de  ses  invites) 
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'Entrée  du  cortèçe) 

Tempo   di   marcia 
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Allegro 
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(Pendant  ce  temps  Joz.si  regarde  fixement  Arany  qui  s'est  levée  a  son  entrée  et  le  fixe  aussi) 
'Zorika  recule  timidement  en  prenant  sa  tète  dans  ses  mains) 
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Allegro  moderato 

ZORÏKA  (elle  chante  d'une  voix  timide  et  mal  assurée) 
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tinct appelle:  Jonell  Celui-ci  paraît  brusquement, et  entraîne  Zorika  défaillante.) 
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Allegro 
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N°16_  Final  III 


MELODRAME,  AIR, SCENE,  DANSE  GENERALE 

JULCSA,  JOZSI  puis  ARANY  et  Les  Dames  , 

puis  ZORIKA  et  JONEL  puis  LILA,KAJETAN,  DRAGOTIN  et  les  Hommes 
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profane,  Le  véritable  amour  n'est  plus  l'Amour  Tzigane! 
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jozsi:  Au  fond, cest  un  fier  service  que  la  vieille  me  rend! 
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<,Jozsi  va  pour  sortir,  à  gauche;  Arany  parait  sur  le  perron,  suivie  des  Dames.) 
Tempo  di  Valse 
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Il    gravit     d'un     bond     le      tertre      de     gauche        et    attaque    la    valse.  Les     couples    se    forment    et    dansent 
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Lilia,     Kajetan,     Dragotin.    les    invites    et    les     musiciens    Tziganes    sont    entres    depuis    un     moment. 
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Après    un    instant   d'hésitation,    Arany   se    laisse   entraîner   à    regret    par    Dragotin 
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jozsi:  Adieu! 
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